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DON DU SANG, OFFREZ UN BIEN PRÉCIEUX Fêtez Noël… autrement ! 
La Maison du don de Quimper organise une journée spéciale don de 
sang – don de plasma le samedi 7 décembre. En partenariat avec le 
club Rotary Quimper-Odet, les équipes de l’Établissement français 
du sang (EFS) et les bénévoles de l’association pour le don de sang 
vous attendront pour une journée gourmande et festive.
Inscrivez-vous dès maintenant sur dondesang.efs.sante.fr ou au  
02 98 65 66 25 - Maison du don - CH de Cornouaille - entrée rue Émile Zola

DROITS DE L’ENFANT,
UN MONDE MEILLEUR
Un monde meilleur pour
demain, cela commence
aujourd’hui par le respect
des droits de l’enfant, dont
la journée de sensibilisation
a lieu le 20 novembre. 
Cette année dans 
les centres de loisirs,
l’inclusion et la lutte contre
les discriminations seront
au cœur des animations 
et des ateliers, auxquels
pourront se joindre les
parents en fin de journée.
Handicap, genre, origine
ethnique ou sociale…
Comment permettre
à chacun, avec ses
différences, de participer
à la vie collective et 
de l’enrichir ?

SOCIÉTÉ

CONTRE LES VIOLENCES 
SEXISTES 

Aussi sûrement qu’un retour 
gagnant de Djokovic, l’Open 
de Quimper revient du 20 au 

26 janvier 2025 au parc des expositions 
de Penvillers. Comme tous les ans, le 
premier tournoi de tennis breton va 
proposer un mélange de sport de haut 
niveau, de rendez-vous économiques 
et d’évènements festifs. Aux côtés 
des valeurs sûres du tennis breton et 
français, il est fort possible qu’on puisse 
admirer les futurs Rublev ou Tsitsipas 
qui sont passés en Cornouaille sur les 
éditions précédentes.

RETOUR  
GAGNANT

OPEN DE QUIMPER

Ni « Fête des femmes », ni « Journée de la femme », le 25 novembre a 
lieu la Journée Internationale contre les violences faites aux Femmes. 
Une action de sensibilisation essentielle. Aujourd’hui en France, une 
femme sur deux a déjà subi une violence sexuelle, 91 % d’entre elles 
connaissaient leur agresseur, et l’on recensait 147 femmes tuées en 
raison de leur genre en 2022. Des chiffres glaçants qu’il est nécessaire 
de faire diminuer en s’emparant ensemble de la question.  
Une programmation riche, organisée par différents services  
de la Ville et les associations partenaires, attend les Quimpérois.  
Au programme du 16 au 29 novembre, et sur différents sites quimpérois, 
la projection-débat du documentaire Chaylla, des soirées autour des 
féminicides et des VSS (Violences sexistes et sexuelles), un cabaret de soutien à la communauté LGBTQIA+, un 
stage d’autodéfense, une intervention d’Isabelle Rome (ancienne ministre de l’Égalité femmes/hommes) aux Assises 
locales de la sécurité. Programme complet sur quimper.bzh 
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Des teintes chaudes, de petites touches de 
rouge : ainsi se présentent les fêtes de fin 
d’année 2024 à Quimper. Les Passeurs de 
lumière entreront en scène le 6 décembre 
pour un mois, avec un programme fort 
en émotions : trois spectacles différents 
chaque soir sur la cathédrale, une quin-
zaine de déambulations et animations 
(dont trois qui feront date, voir page 5 et 
dans l’Agenda page 16.). Vous saurez tout 
grâce aux 12 pages du prochain maga-
zine hors-série ! Côté illuminations (peu 
gourmandes en énergie), les places Terre-
au-Duc et au Beurre auront des plafonds 
lumineux et dynamiques. Les amateurs de 
roller seront ravis de retrouver une piste… 
où tous les danseurs sont invités à un bal 
solidaire. Le 6e marché de la place Terre-
au-Duc accueillera quinze exposants installés dans douze chalets « cadeaux-déco » et 
trois food trucks, et le site de Locmaria des artisans d’art. Les commerçants et le réseau 
de transports de l’Agglomération (QUB) participeront aux festivités. 

SENIORS
NOËL GOURMAND
La Ville offre aux habitants 
de 70 ans et plus, s’étant inscrits avant 
le 25 octobre, un déjeuner de Noël
festif préparé par la Maison Pennarun.
L’événement aura lieu à l’Artimon, 
au parc des expositions de Quimper
Cornouaille, le 3 décembre à midi.
Celles et ceux ayant opté pour 
le panier garni, composé de produits
choisis avec minutie auprès de
producteurs locaux, sont invités 
à se présenter entre le 3 décembre 
et le 3 janvier au point d’inscription 
(au Centre communal d’action sociale
de Quimper ou dans l’une
des mairies annexes), munis 
du carton d’invitation ainsi que 
d’une pièce d’identité.

PASSEURS DE LUMIÈRE

PUISSANCE  
TROIS	  

UN PORTAIL 
NUMÉRIQUE

F ace aux difficultés croissantes rencontrées 
par les citoyens dans leurs démarches 
administratives, la ville de Quimper lance 

une initiative novatrice. Selon le Défenseur 
des droits, une personne sur cinq en France 
éprouve des difficultés à accomplir les formalités 
courantes, touchant particulièrement les plus 
précaires. Pour lutter contre ce phénomène, 
Quimper, le Centre communal d’action sociale 
et la Croix-Rouge française ont signé en février 
2023 une convention visant à améliorer l’accès 
aux droits. Point d’orgue de cette démarche, le 
portail Quimper-Solidarités sera inauguré au 
cours du 1er trimestre 2025. Cette plateforme 
centralisée offrira aux Quimpérois un accès 
simplifié aux informations juridiques, 
administratives et sociales. Doté d’un moteur de 
recherche performant, d’une carte interactive 
des services et d’un espace dédié aux actualités 
locales, ce portail ambitionne de devenir un 
outil incontournable pour lutter contre le non-
recours et renforcer la coordination entre les 
acteurs du territoire.
www.quimper-solidarites.bzh

ACCÈS AUX DROITS



TRANQUILLITÉ PUBLIQUE

UN DROIT,  
DES ACTIONS

Quimper veut que les habitants se sentent en sécurité.
Voici quelques actions de la ville depuis 4 ans :
- une police municipale
- �des lieux sécurisés pour les personnes  
harcelées en ville

- �des stages à la mairie pour les jeunes qui dégradent 
les lieux publics ou sont exclus de l’école,

- �des travaux d’intérêt général pour les adultes  
qui ont commis des délits.

FACILE À LIRE ET À COMPRENDRE

La sécurité à Quimper  
est un élément essentiel  
au vivre ensemble.

Photo de couverture :  
La sécurité passe par  
une présence renforcée  
sur le terrain.



Contribuer au droit à la sécurité et 
garantir les libertés publiques : tel est 
l’engagement de la ville de Quimper. 

Depuis quatre ans, avec ses partenaires, 
l’État au premier rang, la municipalité met 
en place des actions en direction de tous 
les habitants et avec leur participation. Les 
2es Assises locales de la sécurité ont lieu 
le 23 novembre.

Ville solidaire, Quimper donne priorité à la 
prévention, mais elle lutte aussi avec fermeté 
contre les incivilités, qui nuisent à son image et 
à la cohésion sociale. « Liberté rime avec sécurité, 
rappelle Philippe Broudeur, adjoint chargé de la 
tranquillité publique, des anciens combattants 
et des politiques mémorielles. L’insécurité en 
milieu urbain constitue une des premières iné-
galités sociales. Nous avons élaboré divers outils 
partenariaux, avec des résultats concrets sur le 
terrain. La coopération est la clé de la réussite. » 

UNE POLICE DE VRAIE PROXIMITÉ 
L’équipe municipale a créé en 2020 une direction 
de la tranquillité publique, qui répond rapide-
ment aux doléances des citoyens. « Nous avons 
également mis en place une police municipale, 
présente dans tous les quartiers. Elle privilégie la 

proximité et la prévention, le contact direct pour 
anticiper et résoudre les problèmes quotidiens : 
incivilités, dégradations, petite et moyenne délin-
quance de voie publique. » 
Installée près du commissariat, perçue favorable-
ment par la population, elle est composée d’un 
chef de service, de onze agents opérationnels (ils 

seront quatorze en 2025), dont une assistante 
administrative. Au-delà d’un accueil de qualité 
du public, cette dernière a un rôle clé dans le bon 
fonctionnement du service. Elle est en liaison 
constante avec les agents, la police nationale, les 
services de la Ville. Elle est habilitée à la vidéo-
protection (27 caméras à Kermoysan, au Braden 
et dans le centre historique).

RÉPONDRE AUX ATTENTES
Le Conseil local de sécurité et de prévention de 
la délinquance joue un rôle important. Il réunit 
de nombreux acteurs : service de la tranquillité 
publique, police nationale, préfecture, Justice… 
mais également prévention spécialisée, Éduca-
tion nationale, services sociaux, bailleurs, ainsi 
que la police municipale et la réserve communale 
de sécurité. 
Il fonctionne de manière efficace, avec pour cha-
cun des groupes de travail (consacrés aux jeunes 
exposés à la délinquance, aux personnes vulné-
rables ou à la tranquillité publique) une réunion 
trimestrielle, au cours de laquelle des décisions 

AR POENT WAR/LE POINT SUR

UN SENTIMENT DE SÉCURITÉ
Une enquête menée auprès de 2 200 habitants et professionnels, diffusée 
au printemps 2024, montre que la situation en matière de sécurité à Quimper 
continue d’être perçue favorablement, tandis qu’ils estiment qu’elle se dégrade 
fortement à l’échelle du pays.
Plus des 3/4 considèrent que la ville est agréable à vivre et près des 2/3 ne 
s’y sentent pas en insécurité. Le sentiment d’insécurité des femmes est plus 
élevé, en particulier la nuit. Certains lieux cités comme insécurisants sont 
aussi les lieux les plus appréciés : centre-ville, gare, chemin de halage. Parmi 
les préoccupations, on trouve les addictions, les incivilités (verbales, routières, 
comportementales…), les violences (verbales ou physiques). 

Sur les lieux festifs,  
le KempNozVan fait  

de la prévention 
 (addictions, violences).

La police municipale 
travaille en liaison 

constante avec  
tous les acteurs  

de la sécurité.
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SIOULDER FORANSIOULDER FORAN
Kemer perzh er gwir evit ar surentez hag ar sioulder foran : 
sed aze engouestl ti-kêr Kemper. Pevar bloaz zo emañ an Ti-
kêr, a-gevret gant e gevelerien, ar Stad da gentañ-penn, o sevel 
obererezhioù frouezhus, evit mad an holl dud hag asambles 
ganto ivez. Kemper, ur gêr gengred anezhi, a laka an dizarbenn 
da dremen da gentañ, ha stourm a ra start a-enep an oberoù 
dizoare a noaz ouzh he skeudenn hag ouzh ar genstagded 
sokial. D’an 23 a viz Du e oa bet dalc’het Azezoù lec’hel ar 
surentez evit an eil gwech. 

SIOULDER FORAN : SIOULDER FORAN : Tranquillité publique, SURENTEZ  : SURENTEZ  : Sécurité, 
DIZARBENN : DIZARBENN : Prévention

très concrètes sont prises. Parmi les plus récentes, 
citons le KempNozVan : depuis fin octobre, une 
équipe pluridisciplinaire sillonne les lieux de fête 
nocturne afin de faire de la prévention sur les 
addictions et les violences sexistes et sexuelles et 
gérer les nuisances et conflits. Autres exemples, la 
mise en œuvre du dispositif Demandez/Goulen-
nit Angela (les personnes en insécurité peuvent 
trouver refuge dans des commerces et des lieux 
publics), la création d’un harcélomètre, distribué 
à 7 000 jeunes de l’agglomération (voir également 
page 6), la participation au recrutement d’une 
intervenante sociale au commissariat…
Par ailleurs, un groupe de travail composé d’ha-
bitants se réunit quatre fois par an pour suivre 
l’avancée des 122 propositions issues des Assises 
locales de la sécurité de 2022, dont 90 % ont été 
réalisées ou sont en cours.
La réserve communale, qui compte actuelle-
ment dix-huit Quimpérois bénévoles, est montée 
en puissance depuis trois ans, avec une action 
soutenue lors des fêtes de la musique, des dis-
tributions de colis aux personnes âgées, des 

épisodes de canicule, d’inondation, de la tempête 
Ciaran. Les citoyens disponibles sont invités à la 
rejoindre en se signalant à tranquillite.publique@
quimper.bzh.

RESPONSABILISER  
LES JEUNES
Une attention particulière est portée aux jeunes 
dans le domaine de la prévention. Tous les élèves 
de 4e de Quimper participent ainsi chaque année 
depuis 2022 à une journée Prox (proximité 
police-population). Collégiens et lycéens sont 
sensibilisés à la sécurité routière et aux risques 
majeurs. Plus de 400 jeunes (13-18 ans) ont 
pris part, entre le 1er janvier et le 1er septembre 
2024, à l’animation « Questions de justice » sur 
les droits et devoirs des jeunes citoyens. 
Depuis la rentrée 2023, en cas d’exclusion sco-
laire temporaire, une mesure de responsabilisa-
tion peut être proposée aux élèves. Plutôt que 
de rester chez eux, ces jeunes s’impliquent, au 

DES ASSISES  
LE 23 NOVEMBRE 
La ville de Quimper organise ses deuxièmes Assises locales de la 
sécurité, espace de dialogue entre les acteurs du territoire et la popu-
lation. Elles auront lieu le 23 novembre. Les habitants sont invités à 
participer à des ateliers de travail, pour être force de proposition, sur 
trois thèmes : partage de la route et éclairage nocturne, violences 
sexistes et sexuelles, lien entre fragilités psychosociales et violence. 
Inscriptions sur tranquillite.publique@quimper.bzh. Les places sont 
limitées. Les Assises peuvent également être suivies en direct ou en 
rediffusion sur le site de la ville quimper.bzh. 

Tous les élèves 
de quatrième 
participent  
à une journée Prox 
(proximité  
police-population).

Le conseil local de sécurité et de prévention de la délinquance 
(CLSPD) réunit autour de la maire de Quimper tous les acteurs 
de la sécurité (État, Police, Justice...).



AR POENT WAR/LE POINT SUR

sein des services municipaux, dans des activités 
de solidarité ou culturelles. « Je les accueille de 
manière officielle, indique Philippe Broudeur. 
Nous faisons le tour de la mairie, je leur explique 
son fonctionnement, les valeurs de la Répu-
blique. Puis ils sont pris en charge par les agents.  
Quatre élèves ont bénéficié de cette sensibilisation, 
nous en avons des retours positifs. »
Une autre initiative qui porte ses fruits est le 
rappel à l’ordre. « Nous recevons le jeune, souvent 
avec ses parents, je porte mon écharpe tricolore 
et les agents sont en tenue de policier. Le Parquet 
nous autorise à le faire lors d’infractions sans 
plainte, par exemple dans le cas de dégradations 
à la médiathèque », précise l’élu. C’est aussi par-
fois l’occasion de mettre en place des aides à la 
parentalité, dans le cadre du Conseil des droits 
et devoirs de la famille, piloté par la maire. 
Les stages de citoyenneté recueillent également 
des échos favorables, pour les jeunes suivis par 
la Protection judiciaire de la jeunesse, dans une 
démarche éducative de prise de conscience de ce 
qu’est l’intérêt commun. Ils découvrent à cette 
occasion les services publics. Quatre stages 
ont eu lieu, avec une quinzaine d’adolescents 
à chaque fois.

ADULTES ET SENIORS :  
DES DÉMARCHES CIBLÉES
En ce qui concerne les adultes, les services muni-
cipaux sont habilités à en recevoir dans le cadre 
du Travail d’intérêt général (TIG). « C’est, à mes 
yeux, un devoir des collectivités de permettre une 
réhabilitation des personnes condamnées », appuie 
Philippe Broudeur. Autre dispositif, expérimenté 
cet été, le module d’engagement citoyen (dans le 
cas de peines probatoires) donne l’occasion de 
sensibiliser à la loi par des visites sur le terrain 
(état civil, réseau QUB, etc.). 
En direction des seniors, des actions spécifiques 
sont menées sur divers sujets : sécurité routière, 
prévention des cambriolages et des arnaques, etc. 
Par leur connaissance du territoire, les associa-
tions jouent un rôle essentiel, en particulier à 
l’occasion de festivités. Elles sont informées sur 
la réglementation sur les boissons et la prise en 
charge des addictions. 
Les relations de la police municipale avec la 
police nationale sont étroites et régulières. Cette 
dernière a mis en place avec la Ville, des commer-
çants et des bailleurs, des groupes partenariaux 
opérationnels sur les quartiers du Braden et de 
Penhars, et au centre-ville. Leur efficacité est 
démontrée.
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ISABELLE  
ASSIH 
PHILIPPE  
BROUDEUR

MAIRE DE QUIMPER 

ADJOINT À LA MAIRE CHARGÉ DE LA TRANQUILLITÉ PUBLIQUE,  
DES ANCIENS COMBATTANTS ET DES POLITIQUES MÉMORIELLES

La sécurité plus que 
jamais une priorité ?
Isabelle Assih : Ma 
position est très claire sur 
les questions de sécurité. 
D’une part, c’est un droit 
pour tous et c’est la 
condition du bien vivre 
ensemble. D’autre part, 
c’est une démarche 
collective de tous les 
pouvoirs publics. 
C’est bien évidemment 
l’État et ses services, 
Police nationale 
comme Justice, qui, en 
responsabilité, doivent 
assurer la sécurité au 
quotidien. Mais les 
Villes et les élus locaux 
doivent se mobiliser et 
agir aux côtés de tous 
leurs partenaires. C’est 
ce que nous faisons, avec 
persévérance, depuis 
quatre années maintenant. 

Quelles actions sont 
déployées actuellement ?
IA : Les actions sont 
nombreuses. Notre 
volonté étant d’agir  
à tous les niveaux :  
de la prévention à la 
répression dès que 
nécessaire. 

En matière de prévention 
nous pouvons par exemple 
citer le travail de lutte 
contre les addictions, le 
dispositif KempNozVan 
ou « demander Angela », 
les partenariats avec la 
prévention spécialisée et à 
destination des jeunes de 
notre ville, le déploiement 
sur le secteur Gare et 
jardin du Théâtre d’un 
important dispositif de 
vidéo protection…
Nous misons aussi  
sur la Police municipale.  
Elle se renforce avec  
deux nouveaux agents 
cette année. C’est un outil 
de proximité au service 
de la lutte contre les 
incivilités du quotidien et 
la délinquance. En cela, 
elle est complémentaire 
de l’action de la Police 
nationale.

Vous êtes toujours 
attaché à l’écoute des 
citoyens. C’est le rôle des 
prochaines assises ?
Philippe Broudeur : 
Totalement ! L’action 
publique doit toujours  
se construire en dialogue 
avec les habitants. 
Même les questions de 
sécurité et de tranquillité 
publique. Les retours 
du terrain nourrissent la 
réflexion et permettent 
de construire des actions 
adaptées, au plus près des 
besoins des habitants. 
La seconde édition des 
Assises de la Sécurité 
est pensée comme un 
espace de dialogue, ouvert 
à tous pour échanger et 
construire les prochaines 
actions de la ville. Les 
habitantes et habitants  
y ont toute leur place.



RETOUR SUR/DISTRO WAR

C’est une délégation de 104 personnes qui est 
partie de Quimper le 29 août dernier. Parmi elles, 
la maire Isabelle Assih, l’adjointe aux sports 
Christelle Quéré, l’adjoint aux solidarités et au 
handicap, Matthieu Stervinou, mais aussi des 
lauréats des Trophées sportifs, des personnes 
en situation de handicap et d’autres en situation 
d’exclusion. Direction le vélodrome national 
de Saint-Quentin-en-Yvelines pour assister 
aux épreuves de paracyclisme et à la superbe 
médaille d’argent de Marie Patouillet !

EFFET JO AU  
FORUM DES ASSOS
Profitant de la dynamique  
des Jeux olympiques 
 et paralympiques, le forum  
des associations a fait le plein  
avec la venue de milliers de visiteurs  
le 7 septembre dernier au parc  
des expositions de Penvillers.  
Au programme, plus de 200 activités 
pas seulement sportives puisqu’on y 
trouvait aussi du chant, du théâtre, de 
la danse bretonne, du yoga, la présence 
d’associations de solidarité et un 
espace pour renforcer le bénévolat.

UNE RENTRÉE  
VÉGÉTALISÉE

La maire de Quimper, 
Isabelle Assih a rendu 
visite à différents  

établissements scolaires de la ville.  
À l’école Pauline-Kergomard, elle  
a pu constater le succès remporté 
auprès des enfants par la superbe 
cour végétalisée réalisée cet été  
par les services de la Ville.

QUIMPER  
SUPPORTER DES JEUX  
PARALYMPIQUES
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CITÉ SPORTIVE 

SUPPORTERS ! 

Figures à Creac’h Gwen
SKATE PARK

Avant les figures, les coups de pioche. Les 
travaux du futur skate park de Creac’h 
Gwen vont commencer début 2025 et 
devraient durer sept mois, pour une 
livraison aux beaux jours.
Mais les perspectives de glisse font déjà 
rêver les freestylers en herbe. Avec sa 
superficie de près de 1 500 m², ce sera 
l’une des plus grandes aires de glisse du 
Finistère, qui plus est dans l’écrin ver-
doyant exceptionnel de Creac’h Gwen. 
Il prendra la place de l’un des terrains 
stabilisés, juste en contrebas de la piste 
d’apprentissage vélo et du parcours VTT.

Ouvert à tous les niveaux et toutes les 
disciplines (skate, trottinette, roller, 
bmx), il sera éclairé et homologué pour 
la compétition. L’agencement de ses mo-
dules permettra à la fois les trajectoires en 
ligne droite d’un côté à l’autre de l’équi-
pement et la pratique des éléments de 
façon isolée, tout en favorisant la prise 
d’élan naturelle.
Confié aux entreprises Territoire Skate-
park pour les travaux et The Edge pour 
la conception, son coût avoisinera les 
650 000 euros.

Avec la pose d’une piste flambant neuve 
cette année et la déconstruction de  
sa grande tribune, le complexe sportif  
de Penvillers a commencé sa mue vers le 
grand projet de Cité sportive.
Une autre étape sera franchie en 2027  
avec la livraison d’une nouvelle tribune  
le long de la piste d’athlétisme. L’architecte 
de la tribune a été choisi récemment parmi 
quatre cabinets d’architecture.  
C’est le groupement HEMAA Architectures 
(Paris) et Parages (Paris et Côtes-d’Armor) 
qui a été retenu pour un projet avoisinant  
les 5,3 millions d’euros (HT).
Les travaux devraient démarrer début 2026 
pour une livraison attendue au troisième 
trimestre 2027.



SUIVEZ  
LES ŒUVRES
Le bâtiment du musée des Beaux-Arts a fermé  
ses portes pour travaux, mais le musée se déploie 
un peu partout dans la ville de manière originale.
En extérieur, au Jardin des cultures à Penhars, 
on peut admirer des reproductions sur le 
thème « musée des beaux-arbres » jusqu’à fin 
décembre. À la Maison pour tous d’Ergué-Armel 
sont installées une trentaine de reproductions 
sur les cinq continents qui font l’objet de visites 
commentées. De même à la Maison des jeunes  
et de la culture de Kerfeunteun, sur les 
instruments de musique. 
Toutes les générations sont concernées par 
les animations mises en place et en cours de 
programmation (on peut solliciter le musée !), 
de la crèche au foyer de vie en passant par 
l’université. Les guides du musée se déplacent, 
par exemple au Relais petite enfance (0-3 ans) 
pour des ateliers « Je dis », ou encore au 
Conservatoire, dans le cadre d’une rencontre 
d’expressions multiples (écriture, arts plastiques, 
danse) sur le lien à la terre.
Et le hors-les-murs, c’est aussi du 24h/24  
et 7 j/7 sur mbaq.fr ou l’application mobile 
du musée, avec de passionnantes visites 
virtuelles organisées selon ses goûts.

BEAUX-ARTS

TÉLÉTHON

Mieux qu’une bonne nouvelle, c’est un super 
évènement ! Les 29 et 30 novembre, Quimper 
sera ville ambassadrice du Téléthon.  
Né il y a 60 ans, l’évènement est devenu un 
rendez-vous incontournable de solidarité. 
Défendre les droits des malades, faire 
progresser la citoyenneté des personnes  
en situation de handicap et faire reconnaître 
les maladies rares, voilà les grands combats  
du Téléthon.
Devenir ville ambassadrice, c’est d’abord s’en-
gager. Une belle initiative, mais aussi un gros 
challenge pour les équipes organisatrices, qui 
doivent prévoir trente heures de défis en tous 
genres, diffusés en direct sur France TV. Sport, 

cuisine, art… tous les domaines peuvent faire 
l’objet de moments forts. La culture bretonne 
sera mise en avant, avec un marathon de la 
crêpe, à savoir réaliser plus de 10 000 crêpes 
en trente heures, un grand rassemblement de 
bagadoù ou le défi de la plus longue gavotte… 
Les associations quimpéroises, très 
enthousiastes, ont proposé de nombreuses 
idées, notamment des défis sportifs et des 
animations culturelles. Quoi qu’il en soit, les 
spectateurs seront nombreux au rendez-vous, 
place Saint Corentin ou devant leurs écrans à 
partir de 18h 45 pour 30 heures d’animations, 
et dépasser les 40 000 euros de collecte qui 
avaient été atteints en 2023.

QUIMPER, 
AMBASSADRICE



OBEROÙ/ACTIONS
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L e réaménagement des quais est entré 
dans sa phase active. Les travaux de 
déconstruction du pont du Théâtre sont 

presque terminés. Il va être reconstruit avec de 
larges cheminements piétons. Tout est mis en 
œuvre pour limiter les nuisances et favoriser 
le réemploi de matériaux.

Le chantier de réaménagement des quais com-
porte trois étapes : la déconstruction du pont 
du Théâtre ; puis sa reconstruction, d’impor-
tants travaux sur les ponts Saint-François et 
Sainte-Catherine, ainsi que la construction d’une 
estacade ; et, en parallèle, toute la réfection de 
la voirie du boulevard Dupleix et du boulevard 
Kerguelen, avec notamment la création d’une 
piste cyclable. Nous sommes sur un axe central 
de la ville, le site est très contraint. 

UN CHANTIER VERTUEUX
Mi-novembre, le pont du Théâtre devrait 
avoir disparu, en laissant aussi peu de traces 
que possible. En effet, démolition rime avec 
récupération. Un maximum de matériaux de 
mobilier urbain sera recyclé : les jardinières et 
les panneaux directionnels bien sûr, mais éga-
lement les garde-corps. Ces derniers avaient de 
l’allure ; ceux qui n’étaient pas endommagés ont 
donc été soigneusement sciés et ils resserviront.  
De même, les bordures de trottoir ont été décou-
pées et seront réutilisées. Cette démarche a déjà 
été adoptée pour le pôle d’échanges multimodal 
et a donné satisfaction. 
Le chantier est d’autant plus vertueux qu’il 
faut prendre en compte une réalité complexe : 
l’Odet… et ses marées. L’État a délivré une auto-
risation d’occupation temporaire de la rivière. 

NOUVEAUX QUAIS 
EN MARCHE

URBANISME

Les quais 
demain 

(perspective 
d’architecte)

FACILE À LIRE ET À COMPRENDRE

Les quais de l’Odet sont en travaux :
- Le nouveau pont du Théâtre sera terminé en 2025.
- Le nouveau pont du Théâtre aura une piste cyclable.
- �Un chemin va être réalisé entre les ponts Max Jacob  
et Saint François.

- �Les ponts Saint François et Sainte Catherine vont  
être rénovés.

- Il y aura une piste cyclable sur le boulevard Dupleix.

Les pêcheurs et kayakistes seront prévenus par 
une signalisation bien en amont. 
Il s’agit également de préserver la faune et la 
flore, de limiter le déversement de matériaux. 
Et donc, par exemple, de faire peu de poussière 
en enlevant les éléments plutôt que de les scier : 
poutres horizontales, piles centrales. Les der-
nières fondations devraient être retirées pour 
la mi-novembre, puis les abords seront finalisés.

UNE BELLE PROMENADE
Après une pause durant les festivités de fin 
d’année, la deuxième étape va commencer 
début 2025. Ce sera la reconstruction du pont 
du Théâtre (un cheminement piéton de part et 
d’autre du pont, une piste cyclable bidirection-
nelle de trois mètres de large avec un séparateur 
physique et deux voies de circulation à sens 
unique), la remise à neuf des deux ponts Saint 
François et Sainte Catherine, la construction 
d’une estacade du pont Max-Jacob au pont Saint-
François.
Dans le même temps vont démarrer les travaux 
de voirie, avec la piste cyclable. Celle-ci, associée 
à de larges trottoirs, va contribuer à créer une 
belle promenade de 800 mètres au bord de l’eau, 
comme on n’en a jamais connue ! 



L’ART  
DANS  
LA RUE

CADRE DE VIE

ÉTAT CIVIL

Le pôle cartes nationales 
d’identité et passeports  
du service état civil de 
Quimper a déménagé, 
ainsi que le service 
élections. Installés 
auparavant à l’hôtel de 
Ville et d’Agglomération, 
ils se trouvent désormais 
juste derrière le bâtiment,  
au 10 bis, rue Verdelet. 
Les intérêts sont 
multiples : davantage de 
rapidité, des locaux plus vastes et plus accessibles,  
de plain-pied, et l’enregistrement de la demande de titre d’identité se déroule 
dans l’un des deux bureaux équipés de station biométrique. Cela garantit la 
confidentialité de la démarche. Les réservations de rendez-vous continuent  
à se faire aux guichets d’accueil du service état civil et des mairies de quartier  
ou sur internet (rendezvouspasseport.ants.gouv.fr/ ou quimperplus.bzh).
Une banque d’accueil est dédiée aux remises de titre (sans rendez-vous en 
semaine et sur rendez-vous le samedi matin) et au suivi des dossiers.  
Le délai pour obtenir un rendez-vous pour l’enregistrement d’une demande  
de titre d’identité était, en septembre 2024, de seulement 1 à 2 jours ouvrés. 

Rue Hent ar Heizez à Kerfeunteun, 
un collectif d’habitants a décidé 
d’embellir son quotidien en décorant 
le transformateur électrique,  
propriété d’Enedis. Après avoir  
estimé le coût du projet à 1 400 euros,  
les riverains ont trouvé des 
financements auprès d’Enedis  
(400 euros) et du Syndicat 
départemental d’énergie et 
d’équipement du Finistère 
(400 euros). Le conseil de quartier,  
qui soutient le projet, a permis  
de financer les 600 euros restants.  
C’est l’artiste Hoz qui a réalisé  
cette fresque sur le thème  
des animaux de la forêt.

UN SERVICE OPTIMISÉ
STATIONNEMENT

En temps réel
Plus que le nombre de places, c’est parfois le manque d’in-
formations qui empêche l’optimisation du stationnement  
dans une ville. C’est le sens d’une étude effectuée en 2021 à Quim-
per et sur laquelle s’est basée la Ville pour renforcer le déploiement 
de panneaux d’affichage en temps réel pour renseigner les usagers 
sur les places disponibles.

Les quatorze mâts existants vont être remplacés par des nouveaux 
qui vont être installés sur les principales voies pénétrantes de 
Quimper. Le procédé va être étendu à d’autres parkings (Résistance, 
Tourbie, Locmaria 1, Providence, Michel-Gloaguen, Croix des 
Gardiens et Eau-Blanche) via un système de comptage intelligent 
et connecté.
Enfin quatre sites vont accueillir des panneaux numériques qui infor-
meront les usagers en cas de perturbation majeure dans le centre-ville.



WARC’HOAZH KENTAÑ/DÈS DEMAINOBERER/ACTEUR

Une approche innovante de la rénovation 
énergétique voit le jour dans le quartier 
de Kerfeunteun. Elle vise à encourager 

les propriétaires à rénover leurs logements de 
manière groupée. Le conseil de quartier de 
Kerfeunteun est un acteur central du projet. 
Cette initiative est née en 2023, imaginée par Jean-
François Quillien, un jeune retraité habitant le 
quartier de Kerfeunteun : « Après m’être renseigné 
sur les aides financières, j’ai discuté avec mes voisins. 
Nous nous posions tous les mêmes questions sur 
les aspects techniques et financiers. » 
Le conseil de quartier s’est montré intéressé 
par l’idée de Jean-François de travailler sur une 
approche de rénovation citoyenne à l’échelle du 
quartier : « Nos maisons datent des années 1960 
et présentent une homogénéité architecturale 

UNE DYNAMIQUE 
CITOYENNE

RÉNOVATION ÉNERGÉTIQUE

qui permet de mettre en place une méthodologie 
rassurante et efficace. L’idée est de mettre l’accent 
sur la dynamique citoyenne, favorisant les échanges 
entre voisins et les retours d’expérience. » Après 
avoir appris que la région Bretagne lançait un 
appel à Projet régional « Expérimentation de 
solutions innovantes dans l’habitat », Jean-
François s’est tourné vers la coordinatrice de 

Réseau TYNEO au sein de Quimper-Cornouaille 
Développement. Le projet qu’ils ont monté a été 
sélectionné. Une réunion officialisant le lancement 
du projet, animé par le Conseil de quartier et 
Réseau TYNEO s’est tenue en juin. 
Le projet se déroulera sur trois ans, de 2024 à 
2026. Les ménages pré-retenus pourront bientôt 
s’engager dans la démarche qui comprendra 
une évaluation énergétique de leurs logements 
(novembre 2024 à mai 2025), un travail sur les 
scénarios de travaux, une aide à la compréhension 
et l’analyse des devis (2025/2026) puis une 
évaluation des résultats et une valorisation de 
l’expérience. Cette expérimentation à Kerfeunteun 
pourrait bien devenir un modèle pour d’autres 
quartiers et villes, ouvrant la voie à une approche 
plus collective et efficace de la rénovation 
énergétique.

FACILE À LIRE ET À COMPRENDRE

Un groupe d’habitants de Kerfeunteun s’intéresse  
à la rénovation énergétique de leur maison.
La rénovation énergétique, ce sont les travaux à faire 
pour consommer moins d’énergie dans les maisons.
Le groupe va se réunir pendant 2 ans pour discuter. 
Le groupe va recevoir des conseils sur les travaux à faire.
Un service de conseil en énergie va aider le groupe  
dans ce projet.

UN PARTENARIAT SOLIDE
Ce projet bénéficie du soutien financier de Quimper Bretagne Occidentale  
et de la région Bretagne et implique la ville de Quimper, le conseil de 
quartier de Kerfeunteun et la MJC de Kerfeunteun.  
Pour en savoir plus sur le projet et/ou rejoindre le collectif de citoyens,  
les habitants de Kerfeunteun intéressés peuvent envoyer un mail à :  
renovenergetiquekerf@gmail.com ou venir à une réunion d’information 
organisée le jeudi 7 novembre à 18h30 à la mairie de Kerfeunteun.

Jean-François 
Quillien  

(au centre), 
initiateur 
du projet, 

accompagné 
des membres 
du collectif de 

citoyens qui 
travaillent pour 
faire aboutir ce 

projet innovant.
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QUARTIERS/KARTERIOÙ

Le budget participatif est une ini-
tiative qui permet aux habitants 
de Quimper de s’impliquer di-

rectement dans l’amélioration de leur 
cadre de vie. En proposant des idées et 
en votant pour celles qu’ils préfèrent, 
les citoyens deviennent acteurs de 
leur ville. Cette démarche renforce le 
lien social et encourage la solidarité 
entre les habitants. Les projets réalisés 
jusqu’à présent montrent une grande 
diversité et répondent à des besoins 
variés, qu’il s’agisse de promouvoir l’art, 
de créer des espaces de convivialité 
ou de protéger l’environnement. Le 
succès de cette initiative repose sur 
l’engagement des Quimpérois et leur 
volonté de contribuer positivement à 
la communauté. 

Depuis l’instauration du budget participatif 
en 2022, les idées ne manquent pas et celles 
qui obtiennent le plus de succès auprès des 
habitants finissent par voir le jour, même si 
la réalisation technique demande parfois un 
peu de temps.

LE BUDGET PARTICIPATIF

UN SUCCÈS  
GRANDISSANT

C’est vrai, on en parle beaucoup, mais de quoi 
s’agit-il, exactement ? Le budget participatif 
permet de financer des projets d’intérêt géné-
ral, proposés par les habitants eux-mêmes. Il 
suffit de se rendre sur le site dédié jepartici-
peaquimper.bzh et de respecter les conditions 
d’attribution de ces financements, pouvant 
monter jusqu’à 150 000 euros pour une seule 
idée. Il faut être un habitant, usager ou collectif 
quimpérois (pas une association), et avoir 
10 ans ou plus. Le projet doit respecter la 
biodiversité et ne pas aller à l’encontre d’une 
politique publique. 

LE PROCESSUS DE SÉLECTION  
ET DE VOTE
Dès lors que la proposition est déposée sur 
le site internet ou via un formulaire papier, 
chaque Quimpérois dès 10 ans peut voter 
en ligne pendant un mois (et une seule fois, 
évidemment !). Une fois le vote dépouillé et 
après avoir rencontré le porteur ou la porteuse 
de projet, la Ville se donne deux ans pour le 
réaliser. Bien entendu, les propositions auront 
été au préalable vérifiées, instruites, devisées, 
et les plus fantaisistes ou celles qui sortent des 
critères établis ne seront pas retenues.

Depuis 2022, la Ville a financé des projets proposés  
par les habitants.
Par exemple :
- un parc pour les chiens à Kerfeunteun. 
- �Des armoires à dons à Penhars et Kerfeunteun. 
Vous pouvez déposer des petits objets dans ces 
armoires et prendre un objet qui vous intéresse.

- �Une fresque pour décorer la rue Verdelet.
- �Une fresque est un dessin peint sur un mur.

FACILE À LIRE ET À COMPRENDRE

Une armoire à dons est inaugurée par  
Yves Formentin-Mory, conseiller municipal chargé  

de la démocratie participative et la structuration  
des quartiers en présence des porteurs de projets.



Vous pouvez contacter les membres de votre conseil de quartier  
à l’adresse suivante : conseils.quartier@quimper.bzh
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UNE ENVELOPPE DOUBLÉE POUR 
DES PROJETS TOUS LES DEUX ANS
Afin de laisser le temps aux nombreux projets 
de sortir de terre, la sélection, lancée en 2022 
et réitérée en 2023, aura désormais lieu tous les 
deux ans, avec une enveloppe globale doublée 
à 800 000 euros, à répartir équitablement dans 
les différents quartiers de Quimper. De quoi 
donner de belles opportunités aux riverains 
pour embellir leur quotidien !

DES RÉALISATIONS CONCRÈTES 
AU SERVICE DES HABITANTS
Parmi les projets participatifs déjà réalisés, 
on apprécie notamment la récente fresque 
rue Verdelet, terminée fin septembre, qui 
a l’avantage de valoriser à la fois l’art et la 
biodiversité, et d’égayer un lieu auparavant 
un peu terne. Cet été, un parc canin a vu le 
jour à Kerfeunteun, où l’on peut promener 
son chien sans laisse, en d’autres termes le 
laisser gambader, en toute sécurité. Depuis 
la rentrée, deux armoires à dons sont dispo-
nibles à Penhars et Kerfeunteun, proposées 
par deux porteurs de projet différents : une 
idée solidaire qui a le vent en poupe, et qui 
permet aux habitants de déposer de petits 
objets en bon état (livres, jouets, déco…) et 
à d’autres de les récupérer gratuitement ! On 
peut également jouer à la pétanque ou aux 
échecs dans différents quartiers de la ville, 

et ranger son vélo en toute sécurité dans une 
box à Cuzon. 
Prochainement, les grenouilles bleues auront 
leur mare pédagogique à Locmaria, où les 
scolaires pourront observer la biodiversité, 
et l’aire de jeux de Kervouyec s’enrichira de 
grandes tablées pour permettre de se rencon-
trer, pourquoi pas autour d’un goûter, sous la 
pergola ou sur les transats également installés. 
Aux abords des écoles, les passages piétons 
sont sécurisés par des figurines géantes, et 
des arbres fruitiers plantés dans différents 
quartiers. 
Au service Démocratie de Proximité, on se 
réjouit de constater que les propositions 
tournent souvent autour de l’enfance, du 
vivre-ensemble et de la convivialité, ou du 
respect de la nature. Une preuve joyeuse, 
semble-t-il, du bon fonctionnement du col-
lectif et de la solidarité ! 

DÉCOUVREZ TOUS LES LAURÉATS 2023

Si tous ne sont pas encore visibles dans l’espace public,  
vous pouvez découvrir les trente-trois projets lauréats  
de 2023 sur « Je participe à Quimper » 
(jeparticipeaquimper.bzh), ainsi que les vingt-et-un de 2022.  
Et vous, quelle sera votre bonne idée pour améliorer  
la vie de votre quartier ?  
Rendez-vous en 2025, pour la 3e édition !

Prêtes à traverser, 
ces figurines 

géantes incitent  
les automobilistes 

à ralentir aux 
abords de l’école 

Jean-Monnet.

Grâce au budget participatif, les sportifs disposent  
d’une nouvelle aire d’entraînement à Tréqueffelec.

Plusieurs projets portés 
dans le cadre du budget 
participatif prévoit 
l’installation  
de grandes tablées. 
Place à la convivialité !



A lors qu’un nouveau gouvernement 
vient d’être nommé, qu’il a la lourde 
tâche de boucler le budget de l’État 

dans un contexte de déficit historique, la cour 
des comptes a suggéré la suppression de 
100 000 postes dans les collectivités, et donc 
aussi dans les mairies. Est-ce bien là l’urgence ?
Il y a toujours des efforts de bonne gestion à 
faire et l’argent public doit être dépensé avec une 
rigueur extrême mais dans les mairies c’est le 
service public du quotidien pour les citoyens qui 
se construit et se vit.
Il n’y a, pour ainsi dire, pas d’agent qui n’ait pas 
un rôle utile et nécessaire ou une mission qui ne 
se voit pas dans la ville et qui ne profite pas aux 

Les élus locaux entendent tous les jours,  
sur le terrain, les besoins de santé des 
habitants : pour trouver un généraliste 

ou un dentiste, pour obtenir des rendez-vous 
pour accéder aux spécialistes dans des délais 
raisonnables, pour des services d’urgences qui ne 
soient pas engorgés malgré les efforts quotidiens 
des soignants…
Actions de prévention et de sensibilisation, 
accompagnement de nouvelles formations 
médicales, lutte contre les addictions, aide à 
l’installation de médecins… notre équipe est 
engagée depuis quatre ans à la hauteur de ses 
moyens et de ses compétences.
En septembre dernier, après une forte mobilisation 
de la maire en soutien de la direction de l’hôpital, 
nous avons obtenu une aide importante de l’État 
pour lancer un programme de près de 48 millions 

habitants. À Quimper on connaît tous les agents 
qui travaillent pour le service public au quotidien. 
Quel poste faut-il supprimer ?
C’est vrai que certains exécutifs locaux utilisent 
le levier fiscal pour équilibrer leur budget. Quim-
per Bretagne Occidentale l’a fait et nous l’avons 
dénoncé. Mais ils répondent de cela devant le 
citoyen au moment de l’élection.
Les mairies et les communautés de communes et 
d’agglomération sont une partie de la solution et 
pas le problème. Plus les crises éclatent, y com-
pris politiques, et plus ce sont les mairies qui font 
tenir le pays.
Pourtant de graves menaces planent sur les 
agents et les élus municipaux : les agressions 

d’euros et entamer la nécessaire modernisation 
du centre hospitalier. 
C’est le résultat d’une mobilisation collective de 
tous les acteurs y compris de l’État qui a bien 
compris les importants besoins de notre centre 
hospitalier.
Cela va dans le bon sens. Il faut le souligner et 
savoir dire le positif !
Il y a quelques semaines, la Fédération Hospitalière 
appelait le Gouvernement à une hausse du 
budget « de l’ordre de 6,3 milliards d’euros pour 
les établissements de santé ». Pour simplement 
assurer la pérennité des hôpitaux !
Dans le même temps, le nouveau Gouvernement 
annonce un vaste plan d’austérité de plus  
de 40 milliards. À l’heure où nous écrivons 
ces lignes, les premières annonces sont plus 
qu’inquiétantes pour le système de santé ! Alors 

de plus en plus fréquentes et de plus en plus 
violentes. Récemment c’est le maire de Saint-
Brieuc qui a été attaqué et, en septembre, c’est 
un agent de la ville de Grenoble qui a été tué par 
balles. À ces agressions physiques parfois mor-
telles s’ajoutent des attaques régulières sur les 
réseaux sociaux qui minent le quotidien des élus 
et des agents.
Il faut veiller sur les mairies de France et leurs 
agents. Ils font vivre la République de manière 
très concrète au quotidien.
 
« Enthousiasmons Quimper ! », le groupe de la 
droite et du centre du conseil municipal

qu’il faut aller plus loin et renforcer les budgets  
de la santé, nous risquons d’assister à des 
décisions qui vont encore fragiliser notre système 
de santé. 
Faut-il demain, faute de moyens, lancer des appels 
aux dons pour financer les équipements et le 
matériel de santé à l’image de ce qu’est obligé de 
faire la faculté dentaire de Brest ? 
Le risque d’une cure d’austérité massive sur 
les services publics et sur le système de santé 
est aujourd’hui bien présent. Si c’est le choix du 
Gouvernement, les élus locaux que nous sommes 
se mobiliseront pour le refuser. Car cela aurait 
des effets désastreux pour le quotidien de tous 
les citoyens.

Groupe de la majorité municipale  
« Quimper Ensemble »

Groupe de la majorité municipale
PLAN D’AUSTÉRITÉ DE L’ÉTAT : ALERTE SUR LA SANTÉ ! 

A la lecture de la presse, nous apprenons 
que les nouvelles halles ne seront pas 
livrées, encore une fois avant la fin du 

mandat, c’était pourtant une promesse de cette 
majorité maintes fois renouvelée, conseil après 
conseil, et après plus de quinze ans d’attentes 
des commerçants et citoyens et des centaines 
de milliers d’euros investis en études depuis trois 
mandats des différentes municipalités. Encore 
une fois les faits nous donnent raison : ce n’est 

pas la seule promesse faite aux quimpérois que 
cette majorité ne tient pas. 
Une grande salle à moins de 15 millions d’euros 
qui va en coûter quasiment 40, grevant forte-
ment le budget communautaire en manque de 
ressources pour l’entretien des réseaux d’eaux, 
pour la rénovation énergétique des bâtiments…
Sans parler des taxes communautaires en 
hausse, des tarifs de cantine relevés, une démo-
cratie représentative réduite (seulement cinq 

conseils municipaux cette année)…
On peut reconnaitre qu’en matière de sécurité, la 
maire a tenu la barre malgré le dogmatisme de 
certains de sa majorité, mais au vu des besoins 
grandissants, il faut aller encore plus loin et nous 
voulons réaffirmer que nous soutiendrons les ini-
tiatives pour renforcer les effectifs et les moyens 
alloués à la police municipale.

Annaïg LE MEUR et Karim GHACHEM

Les élus de l'opposition : « Enthousiasmons Quimper ! », le groupe de la droite et du centre du conseil municipal
LA MAIRIE ET SES AGENTS : LA RECETTE DE L’EFFICACITÉ RÉPUBLICAINE 

Les élu·e·s de la minorité : Ensemble, nous réussirons, majorité présidentielle
PAROLES, PAROLES, PAROLES...

TRIBUNE/KOMZOÙ DIEUB


